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le ca lme — 
la seeérat* — des 

> de majae et q u l l ne 
i que da lamimaa—ttiita éeono-

• H g d j a S a l s l i s * . durée du travail! , e t 
ooUaoOU), dont per-

nontaatfr la lAgKnmué. 
Or, tas l a U M l i a a i de ces revendtce-

k a m U eat poaedNe de les aatîrfax» Et 
*s**t la monde sait que la B x m r o n m m 
d u Front populaire sarrme navou- pac de 
asjBb» ptua urgente que oelle de s'y ap-
SSsSsser avec la volonté d%boutsr 

-koast, éjaksment oonaare» d a n s le x » 
— u — n a i i i n m l et dans la maturité po-
attidjue e t le bon sans du prolétariat, nous 
avens la droit d'escompter que. aussitôt 
que le anmarae inent aura maréfeete par 
des acte» siamlnoaut» sa ftcMtxé au pro
gramme du Front populaire, le travail 
sens repris e t les équivoques dissiper*.. 

M. Vincent-Auriol a dépose 
une plainte pour propagation 

de fusses nouvelles 
M. Vincent-Aur.ai ministre des Fl-

a dépose une plainte contre In

connu pour propaqwâon de faussai 
«eues radtodUruaees par un poste prévé 
au sujet d'un prétendu mouvement de 
grée* dans la personnel du Crédit Lpon 
nais . D è s a u Y a a s nainosassimi de 
érnssaton dénuée da M o t 
s troubié la paix 
daa Rnanaaa a prié M. Marc R> 
garde des Sceaux, d lnr f tor la 
à requérir louecrMjre d'une miormat ion 

M le Garde des Sceaux s donné Im
médiatement au Parquet général les îns -
« u o u o n s néceaaalres. 

L'aide aux communes 
qui donnent des secours 
aux familles nécessiteuses 

des grévistes 
Au cours d> la conférence qui s'est 

ter.ue au mlnio-.ére de l'Intérieur, à l i s -
sur du Conseil des mlntséres e t à laquelle 
participaient MM. Léon Blum. Vlnoent-
A IT.->:. m:nisa\ ' des Finances, et Lebas. 
mlnisUe du Travail, on enrtaagea un 
certain nombre de mesures qui permet
traient au g c u v e m e m e o t de venir en 
a l d ! atrx comtrrunee qui donnent des s e 
cours aux famines n icecs l teuies O s gré-
vxsles. 

Le conflit a encore progressé 
dans la journée de samedi à Ronbaix 

t daa indemnités é> gréée p a s » i a 
lernlAre sera fait sasJMt • pat* 
journée dans Vas psssaonanaaa 

-b-ubss-V sa. m a Tssanl O p 
• o s a * 10. rue de T o u r a s l : 

aoy. Croix. 
Boneq. NsuvlUe. t pa i l la i . Moui 
dues. Hem. la passavant asrs ssTaosaé la 

a* ki aocr à partir Ha 11 h 

Lé conflit s encore progressé au rouis 
4a la Journée de samedi, à Roubaix. et 
l 'an peut compter actuellement une 
•etaansains d'établissements termes — 
dont Is plupart sont occupe» p u les cre
vassas — et prés de quinze ni.Ile ouvriers 
qui ont cessé le travail, dont 13.000 pour 
le sextile. 

Environ 2.400 d'entre eux sont en lock-
csit. La situation reste calme. Il nous faut 

Uer quelques incidents sans gravite: 
i dss murs des établissements L»-
rus Kellarman et Motte, rue 

d'Alger, par des ouvriers qui ont voulu 
uetopsi l'usine : l'entrée pir lorce. e n 
tondant une porte, aux usines Motte-
TliasglT boulevard Csmbstta 

On fait curieux s'sst produit dans la 
i ésablissemsnts où des ouvriers 
sont restés avec lea autres, 

volontaires. Ce* 

plupart das 
rraWtMUaas 

l'Union textile, d'un mouvement essentiel
lement révolutionnaire qui se caractérise 
psr 1 occupation des lieux de trsvsll effec
tuée en violation de toute légalité et par 
rie nombreuses atteintes à la liberté Indi
viduelle 

» Dans de tels procédés, sjoute-t-l l . on 
ne saurait assurément reconnsltre ni ls 
dignité, ni le respect de l'ordre que vous 
• ver demandé a la nation française d'ob
server. • » 

. . . e * de la Chambre de Commerce 

La Chambre de commerce de Roubaix a 
envoyé une lettre à M. ls président du 
Conseil. M ls ministre du Travail. M le 
ministre de l'Intérieur. M le préfet du 
Nord, où elle signale que « l'extension du 
mouvement de grève et les conditions 

frontaliers i dsns lesquelles 11 se produit ne permet 
tenr ~'" DiiéoDnlsrs 

doivent obligatoirement aller voter au- w n t P1"» a « lL' conslûérer comme un slm 
Jaatd'bul en Belgique où ont Heu k s u i e différend d'ordre professionnel è régler 
éjection» provinciale». Il leur Jsllut donc | e n t r e l e " psrtles en csuse. L'ordre public. 
quitter lea autres grévistes, qui ne les , dos principes fondamentaux, sont en Jeu. 
en* laissé partir qu'en prenant, comme t * Chambre de commerce de Roubaix 
sapa de leur retour, leur carte frontsllérc ! sttire Isur sttentlon sur l s grsvlté et eon-

•nrsglstrons par ailleurs qu'aux étsblis- i »>dér* que l'occupation des usines de ls 
—étants Dégrevé et Prouvost. caoutchouc. I circonscription par les ouvriers en grève 
17* rue Juïée-Ouesde (180 ouvriers) et g eonstir 

I.T.A.IN.. boulevard de Belfort ( 3 0 0 | c " * P r l 
violation flagrante du doml-

Dan» ces conditions, conclut cette let
tre, l s Chambre de commerce de Roubslx 

. «lév» une protestation énergique contre 
es ouvriers sersient satisfaites, l'attitude Ulégsle des ouvriers en grève et 

ouTrtsts). l'intervention d u n e personnal 
te oSTUTclell» a fait cesser le conflit sur 1 

que les revendications presen 

In 

»és* par 1' 
au cas oU le législateur y ferait droit 

Aux établisse m e n u Pennel, rue de Coi 
tanxtne, la grève est terminée 

Bn effet, au cours d u n e entrevue 
«lés» du groupement patronal ir.u-rp 
fesaionnel. rue Pauvre», une ci< 
ouvrière conduite par st. Lc<.... 1 
resta 1rs des Syndicat» libres et M Mo«i-
Bsan, secrétaire de la C.O.T., s est ren
contrée avec M. Wiaxt. secrétaire patronul 
et M. Pennel 

DUTérentsa revendications peTlculiéres 
A l'usine ont obtenu «stlsf action Qusn' 
A la question des salaires, un réajuai. 
auavt «s 0 fr. 25 liseur 

sttire l'attention du gouvernement aur la 
nécessité de fstre respecter les locaux 
privés et d'assurer ls liberté du travail, 
tant aux ouvriers qu'aux chefs d'entre
prises. » 

mixf pej fsurde des patrons... 

environ a t u 

i résulta te ont été communiqués lm-
médlaxement sux ouvrisrs réunis dan» la 
cour ds l'usine s t le personnel s decirle 
de continuer la travail 

D'autre part, lss ISO o-jvn're» de ••" 
beaaeterte de M. Jean Bsuweru. 22. ru» 
9 m pttndeure. ont re,>ris le trsvail samedi 
S 11 h., un accord ctant intervenu entre 
lea deux parties 

Par suite de ls grève de ls Société g*-
nérale d'entreprise et d-s établissements 
Oaratte-Duburcq. presque tous les char-
tiers de la villa sont déserts, notamment 
eaux de l'hôpital « La Praternit* » et de 
n rature usine d'uvclnératior. 
' Lss déisollsseiirs ds l'usine de la Fils-

serre youbalslenne. récemment incendiée. 
sont touasfoia restés au travail, car c'était 
une besogne urgente. 

tVne nouvelle liste d'usine» 

où le travail a cessé 

Vatet une nouvelle liste d'usines ou H 
travail ne fut pas repris hier samedi 
La ftlature ds laines A. Motte et J. Po
stes», l é . rue des Longues-Hsles (500 ou
vriers) • établissements Flévet Iréres. con
fection. 22. rus Rémy-Cooghe (230 ou-
vriars) ; fonderie de la Fosse-sux-Chènes. 
106 rue Turgot (100 ouvriers) ; Derreu-
maux frénsa et C*. telnturerie-appréts 45, 
rue Julea-Oue»de (110 ouvriers) ; Paul 
Deloourt et flls, fsbrlque de cuisinières. _ 
10». rué d u Pile (»0 ouvriers! ; Destombee i d M , , ^ 1 

~i>-. Kroupoment mtersyndiroj des entre
preneur» du bfttim? i- de Roubaix-Tour-
( i: t et environs, précise clans un com
muniqué que les conventions collectives 
qi'i existent d.iris cette eorporstlon dol-

il être r"vp<—tc-» M que le» revrndlca-
t ci.s présentées par des ouvrier» sans 
T, ar.dat. ne r"u r*nA **re prisée en con-
s tlcistion 

...et des ouvriers du bâtiment 

Le Syndicat ouvn.-r du ot t lment tient 
1« même IsniTsge dans son communiqué 
et Invite ses adhér-mte S ne pas tenir 
compta le l'ordre de grève venant de 
t personne n'ayant aucune responsabilité 
rlsns le mouvement syndics; • De plus 
une r prula:re aooeryphe s cireulé e n 
ville f i e n'émane pr.s du fvndlret con-
résV ré 

Le» Syndicats libres 

de Roubaix-1 ourromg et environs 

réclament la constitution 

de commissions mixtes 

Les syndicats libres nous prient d'in-
séret ce qui suit : 

En face dss grèves qui se multiplient 
par usines et qui risquent, en se prolon
geant ou en se généralisant, d'aboutir à 
de» incidents fâcheux pour la paix pubuque. 
.es Syndicat*, libres de ftoubelx-Touroolng 
*t environs demsndent qu'une commission 
rr.lx-e soit constituée d'urgence sntre las 
nprétentants qualifiés des organisations 
patronales et des syndicats ouvriers pour 
établir, par brenehes d'Industrie, des con
vention» oollocuvss englobant toute la 
région d« Roubalx-Tourcolng st environs. 

fis demsndent que cette Commission 
mlste procède tmmèdlstement t ls double 
téche du réajustssneot et du reléretnent 

_ >. ds maniera a supprimer l'sc-
, . vandeputte. laines niées. 6S. rue d'Ita- : rtell» inésaltté des barèmes d'usine et t 
Ils (40 ouvriers) ; Henri TeruyacX et 01s.! p m n o . r SUT besoins de ls famille ouvrière 
auvvure rus David-d'Angers et tissage * 
boulevard de Fourmles ( 195 ouvriers) ; 
séria tissage, rue de la Fosse-aux-Chénes ( ^ ^ ^ 
(«0 ouvriers) ; A. Cerette-Dubureq et Ma 
entreptise de eonstrueuons. rue du Lu 

touché» par les baisse» anté 
| nsurcs et par le chôma*», que lss conven

ons collectives slnsl conclues, comportent 
roactlf à psrtir du 4 Juin 

Les conventions doivent en outre préeolr 
« modalités d "application des réformes 

manufacture de laines filées. | îeeales actuellement a l'ordre du Jour, no-
tr. rue d'Iôna (150 ouvriers 
étahllasemenu 
aartumy (200 ouvriers 

Amèdée Prouvost, rue de • 
Droulers et Cl \ 

rue Paateur (90 ouvriers» 

anciens i temment les quarsnte heures 
ssoéj pasés 

le* 

Sjannrt— ' - 2. rue pssicur (»« u u . . .<.>• . t ^.^ c o n f l l M e«ue l s et de permettr» su 
la Justice. éB8, rue a» j oouvsmsmeDt d» poursuivre dans la paix 

Lannoy (20 ouvriers) ; tetnttiearte. rayon 
Oouvsmsment ds poursuivre dans la pal: 

I publique l» vote et l'application dss ré-
!J"T".J L. _ , . Boucher-de-Perthes ( 180 formes de fond que réclament ls situation 
*"*?T!l . . ' . _ a v ^ ^ i . ne Roubaix. 2. rue I sodsle st 1» lutte contre U crise 

Isa Kngrela de Roubaix, 2. rue 
at (»5 ouvriers) : Cavrots-Mahleu, 

Ban, rue Carpeaux (250 ouvriers) : 
Toulemonde et fils, rayon mercerie. 101. 
M d a n n i de Mets (80 ouvriers). 
* ^ S t - o u t V é t è déclaré aux étabH-re-
manuiLoul s Lepoutre. rue «mile-Moreau 
MM iuerlare) aTaux établU-ement. Van-
d ^ i d V 8 o ! rue du Fontenoy (70 ou-
Tflera). 

t e » Syndicat* des filaleurs 

de laine peignée, 

dm» fabricants de tissus 

et des ptdfnmurs 

de Roubaix-Tourcoing 

rmppsileni àUVOUetà PEtat 

lours responsabilités 

VTJtuon d t s tustaur» de U l n e j £ * ° * 
de «g4»an- 'rwirooln« a adressé s a m a d l é 
w Titoss, maire ds Roubaix. une lettre 
r?a»ji| înt qu'aux tarmea de ls loi muni-
S p S T S u s avril 18S4 et des lots u l té -
7SSU. ta rs-por-abUlté de U c c j n m u n a 

•»'••» *• ,'*'* -nim% mV^T..^L D causé tant sux psrsnnnas 
è l'occasion de la grave, et 

ne Illégales d-uslnsa. 
i m ngm de' laines de • o u b a l x -

(illstjsxns; — adressé individuellement 
d m aattrss prônant Us mémos réservas. Le 
««nésasa dss ntbrtoants da tsasua a d 
sas odnérent» k prendre les marnes 
auras. 

Lej protestation de l'Union 

Les Syndicats libres, conscients de 
grsvlté de l'heure et estimsnt que toutes 
les autorités rerponssbles doivent s'em
ployer à dénouer rapidement le conflit, 
ont itdressè cette déclaration et cette de-
msnde sux Pouvoirs publics, sux syndicats 
confédérés et sux organisations pstronales 
de ls réaion ds Roubslx-Tourcoing. 

Ils restent en oels fidèles à leur doc-
t.-tne qui. proscrivant toute violence, a 
toujours préconisé ls convention collective 
comme le moven orrsnlque d'établir le 
lust» saisir» et de résoudre lss difficulté» 
d'sppllcstlon du contrst de travsll 

La question du ravitaillement 

de, la population 

L'Administration municipale nous f s l t 
parvenir un communiqué où elle s'élève 
contre laa Informations pessurustea s t 
l'augmentation da prix da certaine» den
rées s t où elle fait asvotr que de telles 
manoeuvre» sont paaalblss daa poursuites 
laa pins graves w é s u s a par la loi sur la 
hausse Illicite des prix. 

Nous svons enquêté auprès de divers 
commerçante da notre ville. La plupart 
ont noté hier, une recrudescence Inusitée 
de leur clientèle s t des achats massif» 
en désirées de • — t a r a nécessité : sucre, 
lait condensé, café, uuuasrrss de tontes 

rie. ne . . . 
Lee marchanda an gros ont été assaillis 

d» demandes de réapprovisionnements de 
la part das petite épiciers dé quartier. Ha 
n* peuvent y satisfaire que modérésasnt, 
n'étant paa certains, eux-mêmes, devant 
la marché daa événstnsnts. de renouveler 
leur stoex en temps uti ls . 

Ces mêmes mamlasnds an gros ont dû 
subir las premiers la hausse, particulière
ment sur lea légumss et primeurs et l'ap-
pitauer ensuite à leur clientèle. 

Certaines sptesrtss do quartier où nous 

oaré, d s bougie», mais sa pro 
part o n t d» que* • t saro l i i leur etlentésé 
sur tous autres arttesea. 

Aux gréviste» syndiqué» libre» 

Las STtedleruéB lihrea ttnpUqnss dans las 
césars sont mrbrnsés que te 

qui ne pourraient eux-
rrèmes toucher leurs Indemnités pourront 
déléguer soit un membre de leur fsmllle. 
roit un camsrade syndiqué libre muni 
lui-même de son livret syndical 

In appel de la J.O.C 

La Fédération de Roubaix-Tourcoing da 
la J.O.C noua prie d'Insérer ce qui suit: 

« Laissant .sus organisations syndicales 
le soin d Intervenir d'une manière plus 
qualifiés dsns le conflit actuel, les comités 
des fédérations de J.O.C. et de J.O.C F ds 
Roubaix.Tourcoing émus des dangers m o 
raux que peuvent courir Isa Jeunes tra
vailleurs et les Jeunes ouvriers maintenus 
dsns les usines. Insistent suprès des o u 
vriers adultes pour que toutes laa Jeunes 
filles, alost que tous lss Jeunss gens, au 
moins ceux qui n'ont paa 18 ans. aient la 
liberté de quitter Ise usinas et de rentrer 
dans leurs familles jusqu'à l s fin du 
conflit, s 

1.800 grévistes à Croix 
Ssroedi à 13 h . une nouvelle grève 

s'est produite. Une centaine d'ouvriers de 
I usine Motte, cotons, rue de ls Oare. 78, 
ont arrêté le travail et occupé les établis
sements 

Le- nombre total de grévut'e» est main
tenant de 1.800. 

A Wasquehal, on compte environ 
3.000 grévistes 

A Wasquehal. les ouvriers des établisse
ment» o.-os. blanchisserie-teinturerie, rue 
Jesn-Bsrt . ont occupé samedi matin, vers 
II h., l'usine, sitôt la pale hebdomadaire 
Cet établissement avait d'ailleurs fermé 
ses portes le matin même en raison de la 
situation présente: Une vingtaine d'ou
vriers ds la fabrique de couleur O. Loneux. 
rue Jean-Jaurés. ont été mis en chômage 
par l s direction. 

Les conducteurs de tracteurs psr voles 
navigables qui assuraient le service de 
traction des bateaux aur le canal ds Rou
baix ont au»»i déclaré la grève samedi ma
tin, slnsl d'ailleurs que le personnel de 
la Raffinerie des Pétroles du Nord 

Le mouvement est presque général et 
environ 1.000 ouvriers observent à l'Inté
rieur des usines ls grève des brss croisés. 

A Wattreios : 15 usines fermées 
et 7.527 grévistes 

Au cours de la Journée de samedi, le 
mouvement de grève s'est étendu à 11 
nouvelles usines. Pour le» usines Leelercq-
Duplre. Kuhlmann. Colles du Nord et la 
confiserie Stella, qui fermèrent vendredi, 
le nombre des grévistes était de 2.145. Ce 
chiffre a été porté ssmedl à 7.527 par l s 
fermeture des établissements suivante : 
La Ruche, rue Neuve. 457 grévistes (en 
grève depuis 10 h. 30 du matin i. « La 
Lainière ». rue d'Oran, 3.144 gréviste» (en 
grève depuis 9 h. du matin i i le tissage 
Provost et Bernsrd. rue Csrnot, 98 gré
vistes (en grève depuis 5 h 30 du matin): 
tannerie Bourgols, boulevard des Cou-
tesux. 59 grévistes (en grève depuis 11 h 
du matin) : société anonyme Paul Slon. 
rue du Mont-à-Leux. 157 grévistes (en 
grève depuis 10 h. du matin) ; société 
anonyme Slon fils et Mé-iesse, 231 grévis
tes ; fonderie Régnier, rue Couteau. SI 
grévistes : établissements Vandendrieaache. 
rue des Ballons, 54 gréviste» (en grève 
depuis 7 h. 80 du matin) : Sociétés de 
cuir lissés et vernis. 138 grévistes (en 
grève depuis 7 h. du mst in) : Le Barte) 
moderne, filature de coton. 881 grévistes 
len grève depuis S h du mst in) t 4 s Co-

.tonnlére du Sartel, 484 grévistes (en grè
ve depuis 5 h du mat in) . 

Quatre mille grévistes environ 
dans le canton de Lannoy 

La situation reste inchangée, dsns les 
usines dont nous avons signalé l'occupa
tion par lea ouvriers. Le nombre des gré
vistes ou daa ouvriers « locx-outés » s'élé^ 
vf, pour tout le csnton de Lannoy. 1 
4 000 environ. 

A Lys-lez-Lannoy. toutes les usine» »ont 
ou fermées ou occupée» psr les ouvriers. 
t l'exception des établissements Cstrlee, 
tissage rue de la Justice. 

A Hem 
A la lista des étsbl issemenU occupés. 

s'sjoute 1» teinturerie Melllaeeoux frè
res et Mulaton. rue de Lille. On ne si
gnale Jusqu'à présent aucun Incident. 

Au aujet de l'information que noua 
avons publiée samedi. M. U maire nous 
prie ds faire la mise au point suivante : 
< M. Ooube. adjoint, a bien reçu en mai
rie vendredi, ver» 11 h-, u n s délégation 
de grévistes venus réclamer le ravitaille
ment M. Ooube leur a répondu de rédi
ger une demanda écrite qui serait eoumlse 
a la r n m m l s s l " administrative du B u 
reau de bienfaisance 

t Cette délégation s'est retirée sans in
cident. • 

A Leers : 652 nouveaux grévistes 
Samedi matin, la grève qui avait atteint 

lus ine Saint frères, tapis, rue de Rou
baix, la vsllls, s'est étendue aux usines 
Motts-Bossut. tissage de coton, rue da 
Roubaix. et Parent e t flls. rue d u Capi
taine Pleavet. La première emploie 222 
ouvriers. U seconde. 430. mais chacun de 
ce» établlaaementa ne eont occupée que 
par une vingtaine d'ouvriers 

A Baisieux 
Samedi matin, au tlsaage Colombier, 

rue de Tournai, à Beialeux. 100 ouvriers 
se sont mis en grève. 

A Tourcoing •• 3.700 ouvriers 
ont cessé le travail 

Le mouvement de grève à Tourcoing 
s'est encore amplifié au cours ds l s Jour-
nés d» samedi. 

Voici la ll»t« complète des établisse
ments atteints: 

Tout d'abord, rappelons qus les ouvrisrs 
du Lavage des France avalent, lés pre
miers, déclenché le mouvement a Tour
coing. Après avoir accepté un arrange
ment, us se aont/la nouveau, ml» en grève 
samedi vers 10 h. et Us ont occupé l'usine. 

Lee établlaaements suivants, en grève, 
ont été évacués par ls personnel i Etsblis
semenU Malard. rue de Ouisnee. occu
pant 783 ouvriers: tissage Oattaau-Lor-
thlols, rlisiissls Bertbeloot. représentant 
pour la tlsaage 86 ouvrière fsanosl», M 
ouvriers belge» et pour la filature, SBO 
ouvrier», sott au total . 868 ouvriers: Petyt. 
tubas en papier», rus da ta Croix-Rouge 
117 ouvrisrs fronça la a* 83 onvrMta bel
ges; VsndenbsiB*s-Dé»urmont. « s t u r e 
rus Sainte-Barbe. SI ouvriers français et 
t ouvrtsrs belge» 

quarante ouvriers d s s ateliers Paul Ma
lard. métallurgiste, ont été mis an chô
mage. 

Dana lea établissements suivant», les 
ouvriers en grave ont occupé an totalité 
ou an partie, las ateliers: Au Cardé, rue 
ds Oand. U S ouvrier», dont 13 frontaliers. 
Bernard Desravrl», filature da coton. 
chaussée Bertbeloot, l i s ouvriers français. 
183 ouvriers baissa: Filature do lXpldéme. 

TUS d s l l p l d é m e . 33 ouvriers: P. et J. 
Malard. rue dés Bonnets 80 ouvriers; Le-
pere-Duduve. filature de laine», m a daé 
Plate. 680 ouvriers, dent 38% belges: 

A Marcs] n l f i i l 
ntué dans 

do xanreasBW établ 
i par lo paHannel. 

s o ou m e r s o s a asaésnt 
l'heure " 
txavsll. 

rue 

s r 
•ont une grève parlée dss 8 h. e t 
tout travail vers g n. 30 Ds s s é s u . sux 
fonderies Cocard. boulevard Clemenceau, 
le personnel comprenant une trentaine 
d'ouvriers a adhéré au mouvement. 

A la hissai île Vanderhaagben frères, rue 
Mettons le. après s'être sets en grèv» le 
matin, a la rentiée, le personnel reprit 
le travail à 13 h. 30. Isa pourparlers enga
gés avec la direction ayant abouti é un 
accord 

Aucun Incident S mentionner. 

A ia suite d'une discussion 
serr la èrrèvt, an f/trhttâmitm 

et an Herseantois 
reçoivent des coups i Espierres 

MM. Fernand Taillas, rue dé la Teintu
rerie. A Wattreios Marcel Lepers. ageni 
•n douanes, rus da la Station, à Wiassu» 
et Lenfant. agent en douane, rue Julss 
Ouesde. è Wsttrelos. étaient partis d'Her. 
seaux en automobile, vendredi soir vers 
31 h. 30, pour rencontrer un ami aux envi
ron» de Renais 

Au retour, vers 23 h . 11» entrèrent 
l'estaminet tenu par M Trenteaeaux. é la 
Berner» de fer. a Bapterrea. Trois ouvriers 
s') trouvaient et une discussion s'engage» 
bientôt entre eux. sur la grève qui sévit La rré«» —r ~ _ - i i . . - i . a i*.i . oientot entre eux. sur la grève qui sévit 

. ^ ^ " t ^ T ^ o u v ^ s n ^ ^ u x " ^ : ! ' " . ^ D ? m , * t ^ , " C U - ' 0 n ™ - m " qus lss trois personnes que nous venons 
do citer voulurent quitter le café, mats Isa 

trlell» 
Dakeepeul-Baves (800 ou 

vrters); au tlsaage Mullles frères (ISS o n -
vners); 4 la teinturerie et au tissage de 
la Cotonnier» de Pires (800 ouvriers i. 

En gènérsl, les femmes et les enfsnts 
quittent les établissements le soir pour 
les réintégrer le lendemain mstin. tandis 
que le personnel masculin les occupe an 
permanence nuit et Jour. 

A Rouet) 
Nous avons surnslé hier ls grève qui a 

éclaté vendredi dans le tlsaage de MM. De-
Ishousst. rue de Bousbecque. Ls s ltust ion 
ne s'est guère modifiée. Les quelques fem
me» qui étalent demeurée» dans i usine 
l o n t quittée vendredi soir. 

Hier ssmedl. l'établissement était encore 
occupé par 23 ouvriers, dont le ravitaille
ment s été sssurè dsns les mêmes condi
tion» que ls T»Iu» 

trois hommes Isa suivirent et. sur la tout», 
i o n d'aux porta un coup a M. Taillas. 
M. Lepers Intervint pour slder son ami 
mais U reçut de l'un des sntagonlstes. un 
violent coup de couteau qui lui fit une 
large blessure en hsut de la poitrine, prés 
ds l'épaule droite. L'arme, un grand cou
teau do poche ê lame effilée dont ee ssr 
rsnt habituellement les ouvriers flamands 
peur couper leur pain, qui était restée 
dsns la blessure fut retirée psr M. Len 
fant. Laa trots hommes n'eurent plus que 
l s ressource de rentrer é Hersesux 
M Lepers reçut des soins de M. le docteur 
Vsn den Weghe. de Lulngne. Plusieurs 
sgrafe» durent être plscèes pour fermer 
l s plaie Ls l sme svs l t pénétré ê deux 
centimètres du poumon. 

M. Lepers et M. Taillez portent 
le» traces de coups d» poing 

DANS LE NORD ET LE PAS-DE-CALAIS 
A LUXE 

ras èft 
1, 

400 ouvriers. 
Aucun Incident n's été slgnslé au cours 

de la Journée 

e mouvement de grève «est encore 
smplifié samedi. Une vingtaine d'établis
sements ont été atteints 

L'arrêt des transports a amené une 
vive perturbation sur le carreau des bal-
les de Lille où des msrchsndtees périsse-
blé» s» trouvent en souffrance 

Sur ls Deùle. des mariniers ont orga
nisé des barrages de péniches, notamment 
t Lomme. au Orand Tournant et au pont 
du Raœponneau a Lille, k Loos et a Hsu-
bcurdln. afin d empêcher toute l s nsvl -
gation. Toutefois, les grévistes ont sceep-
at le pesasses éventuel de chalands cbsr-
gés d» denrées périssables 

Le nombre Importent de véhicule» auto-
n obi.es en circulation dans len grandes 
agglomérations nécessite pour l 'sl lmenta-
tlon des moteurs un stock permanent 
d'essence constamment renouvelé. L'arrêt 
des transports et ls grève déclenchée dsns 
les entrepéta qui al imentent le» pompes 
répartie» ohes les commerçante s t gsvs-
Riates de la ville ont provoqué en vingt-
quatre heures Issaèchsment de la presque 
totalité des citernes et des soutes, cer
tains automobilistes, voyageurs de com
merce, touristes, conducteurs de tsxl e t 
pold» lourds avant songé è fslre le plein 
et é emporter quelques bidons supplé
ments 1res. 

Plusieurs incidents se sont déroulés 
dsns oertatnea usines occupées la nuit 
por de» ouvrier» et ouvrières, notamment 
à Flvea où des faite d'une certaine gravité 
et résultant d'une certaine promiscuité 
oui eu pour théètre une fllsture Impor
tante. Nous n'avons pu savoir si les pa
rents de Jeunes ouvrière» svalent déposé 
dts plaintes k ls nollcs où on nous s dé
claré urnorer officiellement l'exactitude 
de ce» incidents 

Les entrevues à la Préfecture 
La Journée de M. Caries s été. samedi, 

chargée oomme las Jours précédente. 
Dans la matinée, vers 10 h 30. le 

préfet s reçu tout d'abord M. Oullloton. 
secrétaire général de l'Union dépsrtemen-
tftle de» syndicats ouvriers, et. d'autre 
part. M Libert président di> Syndicat 
pstronsl de ls métailurgl». 

Quelque» minutes plus tard, c'était le 
tour de M. Hennebelle, président du syn
dical dss épiciers détaillants de Lille, qui 
venslt fstre part su préfet de 1 sugmen-
tntlon du prix de vente de certaine» den
rées sur 1» carreau des halles de Lille. Les 
pommes de terre en particulier, qui se 
vendaient la veille 1 fr. 80, sont montées 
k 3 fr. 30 le kilo, en raison des demandes 
massive» de» approvisionneurs. 

M. Hennebelle s déclaré au préfet que 
les détaillante ne devaient paa être ren
dus resDonaables de cette hausse «ublte 
et Injustifiée des denrée» alimentaire» de 
première nécessité 

Les groupements commerciaux 
à l'hôtel de ville de Lille 

Vera W> h. 80. M. Louis Chiisttaens, pré
sident de la Fédération dos groupements 
commerciaux du Nord, sccocnpsorné d'une 
dlsalne de délégués, a été reçu par M 
Carias, auquel U a transmis les doléances 
s t las Inquiétudes du commerce local et 
des commarçants du Nord. 

L'après-midi, vers 14 h. 30. la même 
délégation, k laquetl» s'étalent Joints p lu
sieurs commisslonnstres des halle», s été 
reçue k nouveau par M. Carias. Ils ont 
mis ce dernier s u courant de» pertes de 
denrées périssables occasionnées par leur 
non déchargement sur ls carreau des hsl-
lss. a s e s moment , plus de 800400 francs 
d» marchandlaas périssables : pommas d.-
terre, volaille», poissons, beurre, e tc . . . 
attendent an gare 

Un seul oammlaslo-vbelrs dss halles 
possède en gare 38.000 francs de fraises 
qui al allas ne sont pas déchargées lmmé-
dlstement. vont être Irrémédiablement 
perdues. 

Ls délégation s'sst rendue ensuite k la 
mairie dé Lille où aile a été reçue par 
M Planque, aecrétalre général 

Dans l'industrie du livre 
On nous communique : 
Lss bureaux dss syndicat» ouvrier» et 

patronaux de îtndustiis du Livre pour ls 
r«aion du Nord ont eu le samedi é Juin 
dsns la matinée uns entrevue qui a fait 
l'objet du procès-verbal sulvsnt: 

1» m ce qui ecnosrns le cartonnage. 
das conflits ss sont élevés dans un certain 
nombre d établisasmant» Dss pourpaner» 
•ont an cour» pour l'élsboration d'un» 
convention collective et U y a Usa de 
penser qu'Us vont aboutir liinsaaaiiimant; 

2» Quant aux Imprimeries proprement 
dites les conditions de travail y eont 
réglé»» par un» convention eollsctlvs 
surnè» précédemment entre lss syndicats 
patronaux et ouvrier». La délégation ou
vrière ayant fait remarquer que certain» 
Incident» actuels itiétSHnt uns obosrva-

ventton par certain»» maison», ls bureau 

1u rrndloat patronal a'eet «ngagé k 1 
venir énenUquament auprès de «es 
frères pour obtenir le respect intégral des 
conventions signées 

Dsns ce» condition», le» délégués ouv 
ont dèclsré aue le» engsgetnents pris, 
part et d'autre, pour le» condition» d» 
travail, devant être respectée», et 
autres revendications ouvriers» devant 
être prochainement résolue» par la vole 
léSBÉS. aucun conflit n'existe entre la 
patronat et le» travsuieurs de l'Imprimerie 

Par conséquent surune cassation de 
travail n» doit ae produira dan» lss ate
liers d» cette profession 

Ce procès-verbal a été signé d'une part 
par Isa délégués du ivndlcat dss Maître». 
iTipnmaur» d» la région du Nord et ceux 
ri-r rynoueste das ouvriers typographe» et 
imprimeurs e t dee lltho-papetlera d» Lille 
rt. d'autre part, entre le syndicat daa 
Multrea-lmpruneura et le syndicat libre 
des travailleurs du Livre. 

Le mouvement s'étend 
dans la région de Valenciennes : 

Quarante mille grévistes 
Quelques incidents 

Le nombre de gréviste» qui était de 
25.000 vendredi est paaaè au cours d» la 
tournée d'hier k 40 000 

Le travail dans les mlnee d Anxin. de 
Douchy, de Thlvencelles. dana les pape
teries, les soieries, lee stellers de galvani
sation est complètement arrêté. 

On nous signale divers Incidents. 
A Escaudaln. le bureau du chef porlon 

a été forcé par lea ouvriers. 
A rémalllerie d'Anxln. le directeur t 

été forcé de remettre les clés des bt t l -
ments aux grévistes 

A •ruay-aur-Bscsut. les chômeurs com
me Ils ne pouvaient être reçus psr le 
maire. M. Delsnnoy. qui était souffrant 
ont occupé l'édifice samedi matin a 
10 h. 30, sofarment avec eux lea employés. 

M. Oaubert. sous-préfet de Valencien
nes. dut an rendre s u début de l'après-
midi auprès des chômeurs pour obtenir 
qu'ils quittassent les locaux communaux 

Chez les mariniers de Dunkerque 
Pour Interrompre les transports par pé

niches non passera su bureau du tour. 
un groupe important de mariniers se sont 
rendus samedi matin k l'Ile Jeantz Ils 
ont fait placer une dizaine de bétandree 
en travers du canal qui communique avec 
le port. De la sorte., aucune allée et ve
nue de péniches n'est possible. 

Sur la ligne du chemin de fer 
de Somain à Péruwelz, 

le trafic est arrêté 
L»-s déléguée des ouvriers du chemin de 

fer de Somain k Péruwelz n'ayant pas eu 
de réponse aux revendications qu'Us 
svs lent portées k la connaissance de ls 
direction de ls ligne, ont srrêté les trains 
de voyageur» su début de l'après-midi de 
samedi. Les cheminots ont reconduit les 
locomotives s u dépôt. 

La grève générale des mines 
du Nord et du Pas-de-Calais 

a été décidée pour lundi matin 
Réunis, samedi matin, k la Bourbe du 

travail de Douai, les déléguée ouvriers de 
ls première région minière du Nord et du 
Pas-de-Calais ont décidé, après une lon
gue discussion, la grève générale des mi
neurs pour lundi matin. Ajoutons que 
lea fours k coke seront laissés en veilleuse. 

Dans le Pas-de-Calais 
A talal». en conséquence de ls grève 

de.- employés des wagons-lits. 150 OUVTUT» 
et employés de cette compagnie sont en 
grève k Calais. 

t BoBlogne-*ur-Mer. samedi après-midi. 
Ici 800 ouvrière oompoaant la seconde 
équipe dss Aciéries d'Outreau. dans ls 
banlieue de Boulogne se sont mis en 
grève 

A Kalnt-Omrr. la» 200 ouvriers de la 
fonderie Legrand et une centaine d'où 
vrers de l s tannerie Lecolnte ont cessé 
le travail samedi et occupent lee usines. 

Ceux de la fonderie réclament 38 % 
d augmentation an plus de» revendica
tion» présentées partout. 

D'autre part, lea 326 ouvriers ds ls fi
lature d'Arquss ont easaé l s travail et s s 
sent Installés dsns les stellers. 

Aux mines de Béthune : 
5.000 grévistes 

Les grévistes d s Llévln sont venus au 
puits If* 1 dss mlnss e e Béthune s t y ont 
p i s sé la consigne de grèv». 

Le mouvement a'eat aussitôt étendu 
aux fossés 8 s t 11 et sux usina», ce qui 
représente environ 8.000 ouvrier» an grève. 

On s'attend à l'arrêt dsns toute l s 

par des voitures partlrruliAres. Environ 
1MJJ00 exexnpsaires du « J o u t a s . » , atst 
qutUé rirnnjisTrerse. D e rsornbreux sssrn-

DANS U REGION PARISIENNE 
P s l i s , 6 Juin. — A u mat in d u onxleme 

Jour d s grève, c o m m e te» Jours précé
dent», t o u s l s s stTvIess publics s o n t Assu
rés. L'ésu, lo a a s s t r a i B U I n t t l f o n o -

aingi que tes transporté e n 
onrnrnun. Les arrtvsgoi de lait sont nor
maux et, aux Bal tes Osntraies, l'appro-

t s s tait eotnrne à l'ordl-

A la Villette, seuls, les tueurs 
de porcs restent en grève 

Aux deux abattoir» de Parte, l a VU-
latte s t Vaus^rard, sstkTiSsîttSB s é t é 
donnée a u x grévistes, sauf, sur certain» 
point*, s u x tueurs de porcs. Cet te caté

naire, a n f s l t ^ u e l s camionnage a p u ""or le ° * travailleur» reste seule e n grève. 

Les journaux parisiens 
e t tes emplap*» ' " • - * , g femn. — Dovsxst tas taspttas-

d s BMiHtasBli i s . • as» isssji ni. par tanrs f ies d s la rue du rsutass iS e t d s l a r a s 
propre» moyen» ou par de l'«xnbsnchage sdotrttnartre, un ««-vice d'ordre, cotrrpoeé 
provisoire, ont suppléé sux défail lances d t quelques gardes municipaux e t de 

A'ee ' jour' to nombre d'ouvrier» atteints IXn ooneéquèince. tes mas»sut» ds détail quelques gardiens dé ta paix, aunsaUte Ioer ts ines rnéthods» ds kitte e t cértafe» 
par la grève est d . 8.700. ' s o n t partout snssotl»sBgtass> ta sortie des Journaux, qut est i s s u U i l a c t é s d s rtatanr,», • - - - • i ^ 

du 
rcafoho de Parte». 
e t dteutres grands Jc-jrnsuix partdssii 

Le proMèsae de l'esseoce 
Parte, 6 Juin. — An cours d î n e entre 

vue qui a eu n e u samedi après midi, au 
ministère du Travail , entre l a dé léga
tion ouvrière et la délégation patronale. 
pour résoudre te problème de l'essence 
et des condit ions de travail des ouvriers 
de cette Industrie, un cahier de reven
dication» a été soumis, aux deux parties 
par le ministre du Travail. 

Ce cahier comporte no tamment une 
certaine augmentat ion de salaires pour 
le personnel, te Journée de 8 heures, te 
reconnaissance du droit syndical et te 
rétroactivité e n e s qui concerne tes s s -
telres. 

La conférence a abouti k une entente 
qui permet d'espérer pour d imanche le 
retour k un é tat de choses normal 

Le ravitaillement 
D'autre part, une entente est aussi 

intervenue en ce qui concerne le ravi 
tai l lement des Halles centrales e n fruits 
et légumes. 

Une protestation du groupe 
des industries métallurgiques 
Paris. 8 Juin. — Le groupe des Indus

trie» métallurgiques communique une 
note disant notamment : 

< Le Groupe des Industries métallur
giques mécaniques et connexe» de te ré
gion parisienne proteste énerglquement 
contre les al légations trop faciles, t e n 
dant S faire retomber sur les Industriels 
l s responsabilité de la suspension des 
pourparlers qui avaient été engagés le 
31 mal. au ministère du Travail, en vue 
de l'élaboration d'une convention col lec
tive dans les Industries des métaux de la 
région parisienne. 

> Avant l 'engagement de ces pourpar
lers. U avait été convenu, sans la m o i n 
dre ambiguïté , que les Industriels subor
donnaient la discussion de te conven
tion collective à la condition que cessent 
les occupations d'usines, é tant d'ailleurs 
entendu q u l l ne serait pas appliqué de 
sanct ions pour faits de grève. 

> Un communiqué du ministère du 
Travail du as mat a consigné cet te c o n 
dition de la façon la plu» précise. > 

Pas de grève dans les banques 
Le bruit avait couru qu'un mouve 

m e n t de grève ( é t a i t produit ce mat in 
dans les banques. Ce fait est démenti . 

D a n s presque toutes les usines et 
entreprises, où le» grévistes occupent les 
locaux, des délégués ont é té nommés . 
Ceux-ci se t i ennent e n l iaison avec la 
C.G.T. et l 'Union des syndicats . Les per
manences des chômeurs volontaires sont 
en quelque sorte réglementées, afin de 
réduire te fat igue qui e n résulte. 

Lea apprentis , les mères de famille, 
les travailleurs Agés sont autorisés à re 
gagner, le soir, leur» domiciles. La per
manence de nui t reste assurée, u n e fols 
sur deux par les autres ouvriers ou e m 
ployés. Il semble, d'une façon générale, 
que, répondant à l'appel de te C.G.T. et 
de l'Union des syndicats, les grévistes 
s'efforcent de mettre te plus d'ordre et 
de discipline possible dan» leur mouve
ment . 

Pas d'ordre de grève 
dans l'électricité 

Le syndicat ouvrier des producteurs 
et distributeurs d'énergie électrique, 
ainsi que le syndicat des employés et 
contremaîtres des secteurs électriques de 
la région paris ienne publient u n c o m 
muniqué dans lequel Ils affirment, qu'à 
aucun moment , un mot d'ordre de grève 
n'a é té lancé par leurs organisations, 
qui conservent l'entière confiance de la 
total i té des employés et ouvriers. 

Tous les grands magasins 
sont maintenant fermés 

Il semble que. dans la mat inée , le 
mouvement de grève ait marqué encore 
une extension assez prononcée dans les 
diverses grandes Industrie» qui sont déjà 
touchées. 

C'est ainsi que les grands magasins 
sont complètement gagnés par ce m o u 
vement , a La Samari ta ine » a fermé 
ses grilles avant l'entrée de son person
nel. Quant au « Louvre ». la direction 
a décide de fermer les magas ins , mai s un 
certain nombre d'employés y sont c e 
pendant restés enfermés 

Le groupement de» grands magasins 
communique la note suivante : 

Toutes les maisons appartenant au 
groupement des grands magasins sont 
disposées à assurer des min ime de s a 
laires à leur» employés des deux sexes, 
par catégories. Ces minime seraient dis
cutes par tes déUgués de te Chambre 
syndioale des employés de la région pa
risienne 

Cette négociation ne sera engagée que 
sous te condition expresse qu'aucun m a 
gasin ne soit plus occupé. Les questions 
relevant d'une décision législative s e 
ront réservées jusqu'au vote des lois e n 
préparation 

La situation s'améliore 
Pari». 6 Juin. — Lee espérances de voir 

se résoudre assez rapidement dans te ré
gion psjie^enne le mourttrsent de grève 
se sont oon fumée» samedi à la suite des 
pourparlers qui ont eu lieu toute la Jour
née et notsvmment après les conversa
tions qu'a eues M. Satengro i te Cham
bre avec M. Joubaux. qu'accompagnait 
le bureau confédéral de te C. O. T. 

C'est ainsi que les menaces de grève 
du lait ont été écartées et qu'un accord 
a été conclu dans te comrnerce de gros 
des fruits e t des légume* des Halle» c e n 
trâtes 

D'autre part, on est en droit d'espérer 
une prochaine solution du conflit des 
huttes et des essences, par ailleurs, tas 
dispositions nsnsesnliee ont été prises e n 
vus d s te parution des Journaux d i m a n 
che à Parts. 

Dan» 1-indusuit rnétsilurgique. 
accord» sont prêts à lrstèrvètiir, notam-
mont aux uatoes Renault , où seules s u è 

de légères drvexvences de vues 
entre patrons et ouvrier» au sujet des 
congés payés. 

Il importe aussi de aouslgner que. c o n -
trairenvent S certaines lnformatlona qui 
ont circulé. U n'y s o n s pas dans ta r é 
gion pari «tarine de grève de l'étectrlclté. 

Les revendications des cheminots 
U n e note de te Pédératton des s y n 

dicats professionnels dss cheminot» ds 
France, adjure tes pouvoèr» publics e t 
te comité de direction de» grand» rtawnT 
d s 

dta r a a s t 

aang-frold tes mots d'ordre du Btjrsau 
fédéral, tes met tant en garde oontrs 

Au Conseil 
des ministres 

M. Lmbeyrie, ptoesuamr génital 

è la Cour dm» Compta», 

e»t nommé gamvmrmtmr 

à la Banque, da Frastem 

Paris. S Juin. — L s s ussutsatos s» sont 
réunis samedi matan, de 10 h. k 11 h . » A 
l'Elysée, sous te pratldeiice d s 1C Attert 

M. Léon Blum. p i i l d u S du Oonaetl, 
a donné lecture de te déctarsxéon BxMs-
tértelle que te Conma a adoptée. 

M. Salersrro. ministre de llatagsasnr. et 
M. Lebas. ministre du Taavatl. ont rendu 
oompte de l'action du grai iwnasawa 
d s n s tes grèves e n oours. 

Le Conseil s approuvé un décret coor
donnant les services de ta défense na
tionale. 

n a ensui te donné son approbateori k 
un décret déatgnant M. Labaj-de. procu
reur général k te Cour des CsMspSSS, pour 
assurer les fonctions de » o u m i j s u v de 
ls Banque de France, e n iiaisjéaissi» iS 
de M. Tannery. nommé gouverneur h o 
noraire. 

M. staiile Labeyrie, gouverneur ds te 
Banque de France, e s t n é te » 
1877. Uoencaé e n droit, 11 a début 
le» fonctions publiques e n 1900 
attaché au aerrétarset d s 
présidence. Succesalvament chef du s e 
crétariat parUouher du mJntatrs dés F i 
nances, puis chef adjoint, nasHllaa ré 
férendaire k te Cour das Comptes (1*03), 
M. Labeyrie fut chargé d'une ntlsslon a u 
gouvernement général de n n d n c h i n e 
(1902-1903). 

A son retour, il fut k plusieurs reprises 
chef du Cabinet du ministre des Colo
nies M du"ministre des Finances . M o u 
s s é du S août 1*14 au 22 Jufltat IMS, If. 
Labeyrie a été décoré de ta croix de 
guerre. Conseiller maître e n 1925. délé
gué dans les fonctions de secrétaire gé 
néral du ministère des F inances e n 1932, 
procureur général prés ta Cour des 
Comptes depuis 1933. M. Labeyrie est 
commandetn- de te Légion d'honneur. 

Dernière Heure 
Un communiqué 

du ministère des Finances 
Paris. 6 Juin. — Le ministère de» Fi

nances communique: 
< M. Labeyrie, procureur général prés l s 

Cour des comptes, vient d'être chargé des 
fonctions de gouverneur de la Banque de 
France, poite dans lequel U est détaché 
»»n» traitement. 

» Ce changement de peraonne, 4 la tèt» 
de notre Institut d émission, ne doit paa 
être interprété comme une modification 
dans la position du gouvernement à l'égard 
de la monnaie, s 

Le Président di Niearaeua 
a démissionné 

Nicaragua. 8 Juin. — M. sacasa s'est 
demi de ses fonctions de président de la 
République. 

Il est parti pour Coiindo d e * ane*es-
newriiér» américaine le conduirait aux 
Stess-Unu. « 

Dernières nouvelles sportives 
FOOTBALL-ASSOCIATION 

Saint-Etienne 
contre Roubaix et Rouen 

...sur le tapis vert 
On sait qu'k la suite du match Roubslx-

Rouen, qui se termina aur la score de 
0 k 0 — résultat qui permit sux deux 
équipes de » assurer la montée en pre
mière division — M. Oulchard. président 
du club des < millionnaires ». déposa une 
réclamation. 

A son arts, un tel match ne pouvait 
être nul! Une des équipes sursit dû 
l'emporter de façon... k permettre k Balpt-
CUenne de monter a la place de l'autre! 
Tout simplement. 

• Commission du Oroupement de» 
club» professionnels s'est réunie samedi 
soir à Parla, pour examiner cette récla
ma tlon-

Des dirigeants et joueurs de Roubaix et 
de Rouen y assistaient. 

Toutefois, l'enquête demandée par lf. 
Oulchard n'a pu être menée k fond, faute 
surtout d'argument» de la part de... 
M Oulchard lui-même. 

Et CsM enerre pour satisfaire au vomi 
de M. Oulchard que la Ç""-mlaalfrn sltgtr». 
une fols dé plu», dans une huitaine . 
pour en finir, nous l'espérons bien, avec 
lea récrtmlnstlons des « millionnaire» » 
déçus. 

S enseignements commerciaux 
COTONS 

LIVERPOOL, I Juin. 
Olo». 

•éw-Onéaa* 

Terme | Fiée. | Jour 

1 1 

••w-TorX 

Prés, 1 tow 

1 Dleponibl» .. 
Juin 
Juillet 
Août 
rurésnihr» . . . 
Octobre 

Décembre . . . . 
Janvier . . . . . . 
Février 

Avril 
Kal 

SWWISS — 

l i â t 

l i s » 

—.— 10 00 

10.84 
10S» 

10J7 

10JT 

11 M 

ll.S» 

, 1 

10 7» 

1072 
10.73 

10.73 

10.73 

use 
11AS 
il es 
1150 
11 èO 
10 AS 
10 83 
1*S8 
10*0 
1**0 
10*3 
10*1 
10*3 

11.3* 
11*3 
11A3 
11AS 
11 J* 
1*A4 
10 Al 
10 7» 
10.7» 
IS.TS 

10 7» 
ISA» 

Aux ports dé rAtUntéou». 
1 000: sus ports i 
du FacISqu». 

SaasrtsUsai 
1 000; Pesasse 
Chine, nuliss 

nulle». 
— FOI 

et OOBI 
n- la Orand 
Usant. 1.0*0: i •axas e* 

CHANCES A L'ÉTRANGER 
Sur Fui». 7*38: sur Biaaallii 

3*8.38; SB*, hsaa besqua. » 3/é: Pré» m sxeart 
»erm», S 1/3. 

New-Tarn : Sur Farts. «A* »/»; Oab transi 
3.0134; sur Bruxelles. 13 83. 

SUCBBS. — Olos 

RevM im surtfeé . • Ne«*Y*rk 
N.w-Torx. S Juin — La 

snéas k t» « é» ta iiaaiaulM tatsAv: lss va. 
leum d'aotomobilss étalant aebsMa». en 
répit ses BrévkMone d'ua recul »»ananl»i 

obi.es

